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     Contexte 
 
Les plantes hyperaccumulatrices sont capables d’accumuler un ou plusieurs 
métaux à des concentrations très élevées. Dans le cas du nickel (Ni), le seuil 
d’hyperaccumulation est fixé à 1 000 mg.kg-1 de Ni dans la matière sèche. 
 
Ces plantes peuvent être utilisées pour extraire les métaux de sols contaminés ou 
valoriser des sols naturels riches en Ni, appelés sols ultramafiques. Le Ni 
séquestré dans les plantes peut ensuite être récupéré par différents procédés 
hydrométallurgiques permettant la revalorisation du métal. 
 

Nous tenons à remercier l’équipe technique du laboratoire Sols et 
environnement et en particulier Lucas Charrois et Romain Goudon. 
Ce travail a bénéficié du financement du FEDER et de la Région 
Lorraine, à travers le projet LORVER. 

  Résultats 
 
 
 
 
 
 
 
 
 L. emarginata présente la plus forte biomasse 

(0,38 g) tandis que B. tymphaea présente la 
plus forte concentration (3 950 mg.kg-1).  

 Matériel et méthodes 

70 jours 

3,8 cm 3,8 cm 3,8 cm 3,8 cm 

Culture 

Récolte 

Analyses 

• Biomasse sèche 
• Dosage par ICP  

(Al, As, B, Cd, Co, Cr, Cu, Fe, Mn, Ni, Pb, Zn et Ca, K, Mg, Na, P) 

  
L’optimisation des pratiques agronomiques permettant la culture de ces 
plantes est un des défis actuel. Elle implique la sélection de plantes 
performantes, c’est-à-dire des plantes à forte production de biomasse et à 
forte concentration en métaux dans leurs parties aériennes. 
 
L’objectif de la recherche est d’évaluer le potentiel d’extraction de différents 
hyperaccumulateurs de Ni à l’échelle de l’espèce, de la population et de 
l’individu.  
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PLANTES : 7 populations  
 Alyssum murale (4 populations : ALB (Albanie) et 3 populations grecques: AS10, AS2 et AS15)  
 Bornmuellera tymphaea (BORN)  
 Leptoplax emarginata (LEPT) 
 Noccaea tymphaea (NOC) 

*Les barres d’erreurs représentent les écarts type 

     Conclusion 
 
• La variabilité intra- et inter- population est très élevée. 
• L. emarginata et B. thymphaea offrent un potentiel élevé pour la 

phytoextraction du Ni. 
• Les concentrations en métaux observées sont plus faibles que pour des 

individus prélevés sur le terrain. 
 
 
 

0

1000

2000

3000

4000

5000

6000

ALB AS10 AS15 AS2 BORN LEPT NOCC
o

n
ce

n
tr

at
io

n
 e

n
  N

i (
m

g.
kg

-1
) 

d
an

s 
 

Le
s 

 p
ar

ti
es

  a
ér

ie
n

n
es

 

Concentration en Ni dans les parties aériennes* 
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      Perspectives 
 
Ces travaux sont complétés par l’étude des liens entre l’hyperaccumulation du Ni et 
l’accumulation des éléments nutritifs présents dans les plantes. Ceci permettra de 
sélectionner les individus les plus aptes à intégrer les filières de récupération du 
nickel par procédés hydrométallurgiques, en tenant compte des contraintes liées à 
la purification du produit. 
 
Des applications de ces travaux sont envisagées pour des matrices 
multicontaminées, avec une attention particulière pour la tolérance aux fortes 
concentrations en métaux et aux co-contamination. 
 

SOL ULTRAMAFIQUE  

pH 6,14  

C/N  12,6 

CEC 31,3 cmol+ kg-1 

[Ni] total 1400 mg.kg-1 

[Ni] DTPA  80 mg.kg-1  

Des essais en vases de végétation ont été menés en conditions contrôlées avec 72 individus de chaque 
population cultivés sur 70 g de terre issue de sol ultramafique. 

 La concentration en Ni es très variable en 
particulier pour les populations d’A murale 
AS2 et N. caerulescens.  

 Les 4 populations de d’A. murale n’ont pas le même 
comportement, avec une meilleure efficience 
d’extraction du Ni pour les populations ALB et AS2. 
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